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Ogivale, les édiflces des ges di oi présentent une variété extra et crvantd tableau pour 'inistruction des fidèles; de plus, outre
ordinaire; ne richesse presquiiuie. Chaque siècle a eu >on l'orgue lai ehaire et les qui sont autant de motifs
caractèrei à part 4près ls diflh'rents types dc l'auliitecture de déciratioWei t d'oràtalion à part; on voit upiraitre, dans
roiinie, oni aulil nuss différenls types dans l'art ogival ; les lu fond de lNglise, hi splendeur de l'autel principal, la iagnifi-
édilices du XII' siècle lie ressembleit pas à ceux di XII , et Cecee des tabernvacles et des stalls ; sans conpter les galeries,
ainsi de 'suite jusqu'a la renaissance. De plis, dains le même qui foat le tour du clomr et qui sont Comme des musées de
ièckle, chaque pNys a eu sui style partidier i ainsi, les ta. einture, de sculptiure hainent mniagés pour l'admiration et

triuitioîIs 1i'l ditalie telles qu'on lea voit a Ste e intruetion des fidèile. Où peut-eporter ses yeux sauSêtre
laîtriîi, àla li M inerve, -à St. Fraaiçoid'Assi<e, f e,à 1lrene, arrêté liir de, nouvelles iervnillcr ? Sur le pavéL les orneirnents
à Veise, revsemblent niais non pas absulument, aux édifices de des tombes; sur les parois, les richesses de lai peinture mnurale
la miême époque en Atigle. aux, finêtres, les verières
terre, en Allenuane, en éclatates; sur les colonnes,
France, ci spagre, qui, de1 les torsades et les ehapi-
tilémel apparlenant au teaux relevés d'or; dans
même genre, différent setsi- les voûtes, les fouds d'azur
tcliicnt entre eux; ce soit contellés d'or, enlcadrés de
les mneitbresi particuliers nervures aux riches cou-
d'une lmêne fiille. Ce leurs, et avec tout cela ei-

es pas tout ; outre cette core, d'autres détails que lai
variété îiiulipl de siècles description lai plus laninu-
et de contrées, il en est en. -lieuse ne pelti essayer de
core fue antre u'o lie faire connaitre. 'oilâ, tia
peut p ser sons silen cel e e t inoins, ce que l'on peut dire
la variét (slntile qui e plus sucemet pour faire
existe entre les inuinients coinprendre les ressources
de Chaque pays et entre ls d'une architecture qui a ron
difflérens genres de ninu caractère a part, ses loIs ré-

tuent r i lières mis en iluém1e
D)ans toute llÏurope, il temps, des ressources d'une

nyaS pas deux e lmbédrales AT& ichesse et d'une variété
qi e res en'blt, et, dais prsquinfinies, blen dintie
aque pays, Chaque élitie dle lat pluserveilleuse doctrine

a son. Let à part,à li qu'ellereprésente, et, omme
Nétropole diffèrent des nous le disions en ctonner

légiale urte ete suiat (le deM es'e
mie ricese i iie de dé- oriale éciýuie, inépui-
tailvi Ensl. La iflous ne you able nys peis i dii-
vous terminer 'ed poinit>(e it 1con111 in t rigioni qui l"ini
ricesese de pat relge: rjalt se e nùLdre
san dire d a-i quelques ion ent d i

d é e Après Cela, one pourra

delîlie t s rit ieseaicmiaeatctr 5aqel p

ade diférenites parties dans -voir biendces construction
une églier , ssest lnte ogiale Coime Ont est voit
fats îs de cnceptions et eiid plsieurs à Montréal, à
de points dle tretSlturi T to peta ABucevo,
ýariés I :' 'etérieur il lui *U a Albiany -à Ne -York et

secul olfre autant d1spcts1 liOe devra pa S'étonner
tranchéýs qu'il y al de eôtés dle trouver le ine estyl
et lémegle diL'rtre rillerépété, ais avec les dispo-
e pdies. Lat façade ae sitionset des aspects si diffé-

son propr asctre bien areins, puisque telle est la
tranch mur le, reste i a I'p rireasise ude al merveioeeuse
difice, et se Mripeée. arir, architecture I laquelle up
l Chaque étage vec ses liet n potrtiennet ces conistrue,
Ches, ses galenieo se tosaclee tiens
Ses oliuvertiure, ses contrea St. Patrice le est un ex-
forts, ses pinneles et ses emplle; on n'y trouve pas les
Clocbetons, qei turs et nli, e oriqees. Si l'on fait le tour mêmes détails qui la Paroisse et qui plus est oi peut corg ncevoir
de néglise, oni !voit ' at res almerveilles qui ne u répulent rien rille les deui e poure ont être lébevées toltes ée deu. et
des pirodiges de lit façade. Des subdivisions; dles niefs printiides ruvitues des' ormenlts qui tueur conviennent tout en' dliffrant
et lesi bais eûtés Ye présentent, ensuite l'initersetion des, tran autaut entr'elles qu'elles diffèrent déjà naintenant. Mni entrons

septsf, ;Pabside qui apparait Commne tinoe rgotne on ,conlroiine danis quelques explicattlis,
co!ossale à triple' étage. Sans ,com pter les tours, les elochers La fiaçâde a 120 pieds dle largeur sur 200 pieds do hiauteur A
leWlpaillons d]es transepts et lat grande, flèche out le grand denie il'extrémnité dlela e oix'de sa flchte, Elle estpercée dle trois portes,
dú eedtreo. 98i úti entre 1.dans l'Véglise, ouvoit d'autres d1i dont la principale' est d'une belle largeur, ausesu, un tue
Sitionsý,qu'on! ai uý él eine ýonpç,onneir du dehors le jubué de colossale de, St. atricé ortie 'admirablement le sommiet dlu'por-
l'orgnde qui, formne comme tit portique moiniiental e ilie tail i haus h fitle belle rosace, qui est d'une très-ýrande 1 ro
la ndas a, Majesté les allées latérales, le hp lsle yté- portion ct qui relève le sqoiniet de l'église,essum té un
rieuses, faisant upparaître dans toute son imiaîîaeansité li laîr - ménorimme tour et d'uîie très-belle flèchie qui st voit à une grande
geur de l'église ; d plus, les belles fenêtres, ornées do vitreax distane. Tout ce enisemible est vraiment iniposaut et excite


